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de chimioprophylaxie de la cowdriose ovine 
par . une oxytétracycline à longue durée (*) 
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RJ:i;SUMJt 
GUEYE (A.), VASSILIADES (G.). - Traitement et pers-
pectives de chimioprophylaxie de la cowdriose ovine par 
une oxytétracycline à longue durée. Rev. Elev. Méd. vét. 
Pays trop., 1985, 38 (4) : 428-432. 
Une oxytétracycline à longue durée d'action (Terramy-
cine Longue Action ®) a été expérimentée sur des ovins 
infectés à la seringue avec une souche de Cowdria ruminan-
tium. 
Elle a été administrée à la dose de 1 ml/10 kg de poids 
vif, sur 2 lots de 20 moutons. 
Le lot l est traité dès la première hyperthermie, tandis 
que le lot 2 est traité 24 h aprôs,1e premier pic thermique. 
L'efficacité est totale sur le lot l tandis qu'on observe 
10 p. 100 de mortalité dans le lot•2. J:Jn lot témoin de 22 
moutons non traités connaît par contre un taux de morta-· 
lité de 90 p. 100. , 
, Afin d'étudier la durée de l'immunité engendrée par la 
méthode d'infection suivie du traitement, des animaux 
issus des lots traités sont réinoculés avec la souche homolo-
gue au bout de 53 jours ou de 67 jours. Les. animaux mani-
festent une résistance à la réinfection, surtout ceux qui om 
été traités au bout d'une période correspondant au délai de 
l'incubation thermique de la cowdriose (6 jours au moins). 
Mots clés : Ovins - Cowdriose - Cowdria ruminantium 
Chimioprophylaxie - Oxytétraeycline. 
INTRODUCTION 
La cowdriose est une rickettsiose tropicale 
due à Cowdria ruminantium Cowdry, 1925. 
Elle se manifeste dans les zones d'enzootie sous 
forme de cas aigus ou suraigus chez les bovins 
importés (1) et peut prendre, en certaines cir-
constances, une allure épizootique chez les 
petits ruminants autochtones (2, 5). 
(*} Etude effectuée avec le soutien des Laboratoires Pfi-
zer, B.P. 101, 13743 Vitrolles Cedex, Fance. 
SUMMARY· 
GUEYE (A.), VASSILIADES (G.). - Experiment with a 
long-lasting oxytetracyclin (Terramycine L. A .. ® ) con-
dueted among sheep infected with a strain of Cowdria 
ruminantium through a single injection. Rev. · Elev. Méd. 
vét. Pays trop., 1985, 38 (4) : 428-432. 
Oxytetracyclin was administered at 1 ml per 10 kg of live 
weight to 2 batches of 20 sheep each. The first one was 
treated at first hyperthermia white the second received simi-
lar treatment after this first peak. 
Efficîency was complete for the batch treated as soon as 
hyperthermia was notieed while 10 p. 100 mortality occur-
red among those treated 24 hours after first appearance of 
fever. 
In a control batch of 22 untreated sheep, mortality rea-
ched 90 p. 100. 
ln order to study the length ofimmunity through the ins-
talled treatment following the method of infeetion, animais 
from the treated batch were reinfested with the homologue 
strain at 53 or 67 days. Such animais have proved to be 
resistant, especially thosc treated after a period correspon-
ding to the delay of Jever incubation of cowdriosis, i.e. at 
least 6 days. · 
Key words : Sheep -· Heartwater - Cowdria ruminantium -
Chemoprophylaxis - Oxytetracyclin. 
Elle entraîne ~insi une chute spectaculaire de 
la production laitière; des avortem~nts et des 
cas de mortalité. Des traitements doiv.ent être 
impérativement appliqués afin de juguler ces 
pertes désastreuses pour la rentabilité économi-
que des exploitations. Jusqu'à .ces dernières 
années, afin d'être efficace, !'antibiothérapie 
traditionnelle exigeait des injections répétées 
qui nécessitaient à chaque fois une contention 
des animaux parfois difficile. Ces manipula-
tions fréquentes occasionnaient par aillèurs des 
stress susceptibles d'aggraver l'évolution même 
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des affections. La mise au point d'une oxyté-
tracycline à longue durée d'action, en l'occur-
rence la Terramycine Longue Action (TLA Pfi-
zer), permet de lever cette contrainte. 
Des essais ont été réalisés sur les bovins et les 
petits ruminants dans le but de tester l'effica-
cité de ce médicament contre la cowdriose (3, 4) 
et de définir les conditions de son utilisation 
optimale sur le terrain pour une protection des 
bovins contre cette maladie (6). 
Dans la présente note, sont rapportés les 
résultats d'expériences effectuées sur des mou-
tons infectés avec une souche de Cowdria rumi-
nantium et traités avec la Terramycine Longue 
Action pour, d'une part, tester son efficacité à 
différentes périodes de l'évolution de l'infec-
tion et, d'autre part, apprécier l'opportunité de 
son application dans la chimioprophylaxie de 
masse. 
MATÉRIEL ET MÉTHODE 
La Terramycine Longue Action testée est 
conditionnée en flacon de 100 ml de solution 
injectable contenant 200 mg d'oxytétracyline 
base par ml. La posologie expérimentée est de 
1 ml pour 10 kg de poids vif par voie intramus-
culaire profonde, posologie recommandée par 
le fabricant. 
Les moutons Waralé (Touabir x Peulh) utili-
sés au cours des expériences sont tous originai-
res de la zone sahélienne d'où est absente la 
tique Amblyomma variegatum Fabriciqs, 1794, 
espèce vectrice de la cowdriose au Sén€gal. Ces 
ovins n'ont donc jamais eu en principe de con-
tact avec l'agent causal de cette rickettsiose. 
Les animaux choisis, tous adultes et des 2 
sexes, reçoivent un traitement anthelmintique 
et anticoccidien avant les tests, 3 lots de 20 
bêtes sont constitués. Chaque animal est identi-
fié par une marque à l'oreille et reçoit une ino-
culation de sang infectieux (8 ml par voie intra-
veineuse) contenant une souche de Cowdria 
ruminantium isolée de la région des Niayes au 
Sénégal et conservée dans de l'azote liquide (1). 
La température rectale est prise le matin et en 
fin de journée. 
- Lot 1 : les moutons sont inoculés et ne 
reçoivent pas de traitement. C'est le lot témoin. 
- Lot 2 : les moutons sont inoculés et sont 
traités dès le premier pic thermique (tempéra-
ture supérieure à 40 ° C). 
- Lot 3 : les animaux sont inoculés et sont 
traités 24 h après le début de l'hyperthermie. 
Pour une étude de la durée de l'immunité 
engendrée par la méthode de l'infection suivie 
du traitement, des animaux issus des lots 2 et 3 
sont utilisés. Parmi ceux-ci, certains ont fait 
une hyperthermie au 3e jour ou au 4• jour après 
la première inoculation, tandis que les autres 
ont eu une incubation thermique supérieure ou 
égale à 6 jours, telle qu'elle est généralement 
observée dans la cowdriose. 
Ces moutons reçoivent une nouvelle injection 
de 8 ml de sang infectieux par voie intravei-
neuse 67 jours après la pe inoculation pour les 
animaux du lot 2 et 53 jours pou~ les ovins du 
lot 3. 
RÉSULTATS 
Ils sont présentés en détail dans les tableaux 
n°' I, Il, III, IV. 
Tableau n ° I. Lot témoin : moutons ino-
culés et non traités. 
Sur 22 moutons, 20 ont succombé à l'infec-
tion, ce qui fait un taux de mortalité de 
90 p. 100. 
On note, d'autre part, l'action abortive de 
l'affection sur un animal. 
Tableau n ° II. - Lot 2 : moutons traités dès 
le début de l'hyperthermie. 
Aucune mortalité n'est constatée, le produit 
manifeste une efficacité de 100 p. 100. Sur 
6 moutons qui ont une seconde remontée ther-
mique, 4 reçoivent un nouveau traitement, tan-
dis que les 2 autres sont mis en ol:>servation, la 
température revient cependant à la normale 
aussi bien chez les traités que chez les non-
traités. Lors de la seconde réaction thermique, 
il est même constaté chez les animaux la prise 
régulière de nourriture et la persistance de la 
rumination. 
Tableau n ° III. Lot 3 : moutons traités 
24 h après le début de l'hyperthermie. 
Malgré les traitements, 2 cas de mortalité 
sont survenus faisant suite à une forme sur-
aiguë de la maladie (durée d'évolution 1 jour), 
ce qui fait un taux de mortalité de 10 p. 100 
dans ce groupe. En d'autres termes, cette 
méthode n'assure que 90 p. 100 d'efficacité. 
Comme dans le lot 2, 4 moutons ont manifesté 
une nouvelle hyperthermie, 3 sont traités, l'un 
est mis en observation. Au bout de 2 à 4 jours, 
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TABLEAU N° I - Lot témoin : moutons inoculés et non traités 
Début de la Mort '(en Diagnostic 
NO réaction thermique jours) après experimental Observations (en jours après inoculation ( frottis cortex 
inoculation cérébral 
Ml 10 14 Cowdriose 
M2 13 15 
M3 11 14 " 
M4 12 31 " Avortement au 19e jour d'un foetus presque à terme ; 2e réaction thermique au 23e jour, 
mort en hypothermie. 
M5 7 13 " 
M6 12 16 11 
M7 8 12 " 
MS 7 14 " 
M9 6 18 " 
MlO 7 14 " 
Mll 7 14 
M12 9 16 " 
M13 7 12 
M14 6 15 
Ml5 8 15 " 
Ml6 6 Durée de l'hyperthermie : 8 j ; pic thermique: 
41 °.9 ; 2e réaction thermique du 21e au 29e j1 
animal ayant survécu au-delà du délai de 30 j. 
M17 11 15 Cowdriose 
M18 10 Durée de l'hyperthermie : 6 j ; pic thermique: 
41 °6 ; animal ayant survécu au-delà du délai 
de 30 jours. 
Ml9 10 20 Cowdriose 
M20 9 15 " 
MS1 9 10 
T ABL . N ° II - Lot 2 · moutons traités dès. le débµt de l'hyperthermie 
Début de Jour du Fin de la Début de la Jour du Fin de la 
NO l 'hypertermie 1er traitement réaction 2e réaction 2e traitement réaction Résultats 
( en jours après thermique thermique th~rmique 
inoculation 1 
M21 3 3 4 Quérison 
M22 3 3 8 9 " 
M23 3 3 6, 7 11 
M24 4 4 5 21 24 26 " 
M25 6 6 7 Il 
M2~ 13 13 14 " 
M28 6 6 11 19 24 26 Il 
M29 13 13 11 
M30 11 11 15 " 
M31 15 15 17 " 
M32 8 8 10 Il 
M33 4 4 5 25 Il 
M34' 14 14 17 li 
M35 9 9 11 19 25 " 
M36 8 8 9 " 
M37 5 5 5 11 
M38 13 13 15 " 
M39 6 6 7 " 
M40 4 4 4 
M43 7 7 8 " 
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la température redevient normale chez tous les 
animaux. 
La réinoculation des moutons avec la souche 
homologue donne des résultats variables selon 
le délai entre la primo-infection et le premier 
traitement. Ainsi, les animaux qui ont fait un 
Tableau n ° IV. - Moutons réinoculés : 
étude de la durée de l'immunité. 
TABL. N° III - Lot 3 moutons inoculés et traités 24h après le début de l'hyperthermie 
M41 
M42 
M44 
M45 
M46 
M47 
M48 
M49 
M50 
M51 
M52 
M53 
M54 
M56 
M57 
M58 
M59 
M60 
M61 
M62 
M63 
M64 
Début de Jour du 
l'hyperthermie 1er traitement 
(en jours après 
inoculation) 
14 
6 
7 
6 
11 
11 
10 
12 
16 
6 
12 
6 
10 
13 
8 
10 
10 
9 
10 
9 
10 
8 
15 
7 
8 
7 
12 
12 
11 
13 
17 
7 
13 
7 
11 
14 
9 
11 
11 
10 
11 
10 
11 
9 
Fin de la Début de la Jour du 
réaction 2e réaction 2e traitement 
thermique thermique 
10 
10 
9 
13 
15 
13 
15 
20 
12 
16 
9 
15 
20 
11 
13 
12 
12 
11 
13 
14 
17 
27 
20 
25 
20 
28 
22 
Fin de la 
2e réaction 
thermique 
21 
30 
23 
28 
: 
Résultats 
Mort au 15e j • 
(cowdriose forme 
suraiguë) 
Guérisoµ 
" 1 
Il 
Il 
Il ' 
1 
Mort au lle j. 
( cowdriose forme 
suraiguë) 
Guérison 
Il 
" 
TABL. N° IV Moutons réinoculés à la suite d'une infection suivie d'un traitement 
Début de la Fin de la Mort 
réaction thermique réaction (en jours) Diagnostic ( en jours après thermique N° Observations 
M24 
M29 
M32 
M33 
M34 
M37 
M38 
M39 
M44 
M46 
M47 
la 2e Inoculation) 
12 
7 
10 11 
14 
12 
24 
Cowdriose 
" 
Séquelles de 
coccidiose 
aiguë 
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Animal traité au 3e jour lors 
de la 1ère Inoculation. 
Animal traité au 3e jour lors 
de la 1ère inoculation. 
Mise bas d'un agneau vivant, 
7 j après la réinoculation • 
Ce mouton atteint de coccidiose 
aiguë a été traité, une misère 
physiologique s'en est suivie. 
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pic thermique au 3e jour et qui ont été traités le 
même jour sont .morts de cowdriose lors de la 
réinoculation, tandis que les autres ont résisté à 
la réinfection, et une brebis a même mis bas 
d'un agneau vivant. 
CONCLUSION 
L'oxytétracycline à longue durée d'action 
manifeste une bonne efficacité dans le traite-
ment précoce de la cowdriose ovine dont elle 
peut assurer un taux de 100 p. 100 de guérison, 
d'après les résultats obtenus dans nos condi-
tions expérimentales. La forme suraiguë de la 
maladie qui a une évolution foudroyante cons-
titue le seul élément dont la maîtrise présente 
des aléas. La persistance ou la remontée de la 
température après l'administration d'une dose 
adéquate du médicament n'entraînent pas la 
nécessité d'injections supplémentaires. D'après 
nos expériences, l'évolution est favorable aussi 
bien chez les moutons qui reçoivent une 
seconde injection que ceux qui n'en reçoivent 
pas. L'effet abortif de cette affection rickett-
sienne est également supprimé par le traite-
ment.· 
La méthode de l'infection suivie du traite-
ment par l'oxytétracycline à longue durée 
d'action assure une bonne immunité. Une réin-
fection au bout de 67 jours avec la souche 
homologue n'entraîne chez ces animaux pas 
même une hyperthermie pouvant révéler une 
évolution de l'infection. Cependant, pmir que 
cette immunité soit solide, il faut que le traite-
ment antibiotique soit appliqué au plus tôt 
6 jours après l'infection, délai minimum pour 
l'incubation thermique de la cowdriose. Une 
hyperthermie survenant avant le 6e jour est aty-
pique et d'étiologie incertaine. C~ci explique 
l'absence d'immunité chez les animaux qui ont 
été traités au 3e jour. On note cependant, chez 
un mouton qui a présenté un pic thermique au 
4e jour après la première infection, que l'immu-
nité s'est malgré tout installée, lorsque le médi-
cament lui a été administré le même jour. 
L'immunité engendrée par -cette-.-1i:l.éthode 
assure d'autre part une évolution à terme de la 
gestation chez la brebis. 
Pour prévenir les épizooties de cowdriose qui 
surviennent périodiquement chez les petits 
ruminants dans certains pays (2), il peut être 
envisagé d'utiliser cette tétracycline en chimio-
prophylaxie de masse afin d'instaurer une pro-
tection des. animaux pendant les périodes de 
forte transmission de la maladie qui coïncident 
avec les saisons où ces ruminants sont intensé-
ment infestés par les tiques vectrices. L'emploi 
de cet antibiotique dans le cadre d'opérations 
de masse serait alors économiquement rentable, 
eu égard aux pertes occasionnées par la cow-
driose en l'absence de toute intervention. 
RESUMEN 
GUEYE (A.), VASSILIADES (O.). -Tratamiento y pers-
pectivas de quimioprofilaxia de la .heartwater ovina por 
una oxitetraciclina de larga duraci6n. Rev. Elev. Méd. vét. 
Pays ttop., 1985, 38 (4) : 428-432. 
Se experiment6 una oxitetraciclina de larga duraci6n de 
acci6n (Teramicina larga accion ®) en carneros infectados 
por inyecci6n de una cepa de Cowdria ruminantium. 
Dos grupos de 20 carneros recibieron una dosis de 
1 ml/10 kg de peso vivo de este .medicamento. Se trata el 
primer gr1.1po a partir de . la primera hipertermia, y el 
,segundo grupo 24 h después. 
La elïcacia es total en el grupo 1 mientras que se nota 
10 p. 100 de mortalidad en el grupo 2, y 80 p. 100 en el 
grupo testigo de 22 carneros .. 
Para estudiar la duraci6n de la inmuriidad causada por el 
método de infecci6n seguido por el tratamientb, se reinocu-
laron animales proviniendo de, grupos tratadcis. 
Palabras claves : Carnero Heartwater Cowdria rumi-
nantium - Quimioprofilaxia - Oxitetraciclina. 
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